
  
 

Compte rendu du Comité de Pilotage du COSTEA du 

22 septembre 2020, en visio-conférence 
 

Liste des participants : 

Nom Prénom Institution Pays 

ALOUSSI Nabil Ministère de l’Agriculture Maroc 

AYALA Camille AFEID France 

BALLIN Quentin AFD France 

BETY Ali Haut-Commissaire A INITIATIVE 3N 
(excusé) 

Niger 

BOUARFA Sami  AFEID/INRAE France 

CHAN Youttha Secretary of state of MOWRAM Cambodge 

CHHEA  Bunrith Director General of technical 
affairs  of MoWRAM 

Cambodge 

FALL Khaly SAED Sénégal 

FUSILLIER  Christian AFD France 

GBENOU Pascal ROPPA Bénin 

GRAWITZ Bruno AFEID (excusé) France 

HAMDANE Abdelkader Indépendant Tunisie 

HOFMANN Alexia AFD France 

KAMATE Amedé ORS (observateur) Mali  

NDAO Seyni OFOR (observateur) Sénégal 

OUEDRAOGO Clément CILSS (excusé) Burkina Faso 

ROLLIN   Dominique Ministère de l’Agriculture France 

SCHILL Marie Ministère des Affaires Etrangères France 

SECK SIDY UGB Sénégal 

TANGUY Vincent E-SUD France 

VENNAT Benjamin AFEID/BRL France 

VENOT Jean Philippe  IRD France 

 

Contexte du COPIL 

Cette réunion du Comité de Pilotage COSTEA est la seconde tenue avec la nouvelle configuration de 

ses membres (personnalités du monde de l’agriculture irriguée des principaux pays partenaires du 

COSTEA notamment). La première réunion du Comité de pilotage à ce même format s’était tenue le 3 

juillet 2019. Cette année, le COPIL s’est enrichi de nouveaux membres du Cambodge (MM CHAN 

Youttha et CHHEA Bunrith). 

Le présent COPIL s’est tenu en visio-conférence. La présentation power point réalisée lors de la session 

est téléchargeable sur le lien https://dl.brl.fr/hsoicsa. L’enregistrement audio est également 

téléchargeable à partir du lien suivant : http://costea-collaboration.net/wakka.php?wiki=CrCopil 

Le précédent comité de pilotage s’était réuni en juillet 2019. 

https://dl.brl.fr/hsoicsa
http://costea-collaboration.net/wakka.php?wiki=CrCopil


  
 

Rappel de l’ordre du jour 

• Introduction 

• Cadre stratégique et opérationnel 

• Organisation et réseau COSTEA 

• Communication et Forum Mondial de l’Eau de Dakar 

• Allocation budgétaire 

• Avancement des AS et des AC 

• Echéances 
 

Mot d’accueil de l’AFD (Christian Fusillier chef de division ARB) 

Christian Fusillier (responsable de la division Agriculture Développement Rural Biodiversité) prononce 

quelques mots de bienvenue au nom de l’AFD. L’AFD est très heureuse de retrouver les membres du 

COPIL et salue notamment les membres éloignés qui peuvent être présents (Maroc, Tunisie, Sénégal, 

Cambodge…). Cette réunion est un moment important qui permet de rassembler les compétences sur 

l’eau agricole. 

Depuis mars 2020, l’AFD a réorienté une partie de ses financements vers la gestion des conséquences 

de la crise de la covid-19 (e.g. appui pour reconstituer les stocks de sécurité alimentaire en Afrique de 

l’Ouest avec la CEDEAO / faire face au risque de vagues de criquets pèlerins avec la FAO / prise en 

compte de la problématique One Health en étudiant les liens entre santé animale, santé humaine et 

santé environnementale avec l’OIE et le CIRAD). 

Le cadre d’intervention stratégique de la division Agriculture, Développement Rural et Biodiversité de 

l’AFD a été retravaillé sur 3 axes : 

• Accompagner l’intensification agroécologique (produire plus, produire mieux) ; 

• Pour des territoires ruraux plus résilients : mieux accompagner les décisions de 

développement territorial portées par des partenaires dans la durée (moins de projets 

ponctuels, éviter les projets silos) ; 

• Un ensemble d’actions pour renforcer les capacités des partenaires dans la formulation et la 

mise en œuvre des politiques publiques. 

Ce Comité de Pilotage du COSTEA est une bonne occasion pour faire le point sur les Actions 

Structurantes et les chantiers déjà lancés. Les Actions Collaboratives qui sont en phase de démarrage 

sont aussi particulièrement importantes pour la dynamique du COSTEA (Policy brief sur Eaux 

souterraines, approches territoriales, analyse environnementale et CC). 

Les enjeux prioritaires de ce comité de pilotage sont pour l’AFD : 

• La validation d’une nouvelle version du cadre opérationnel et stratégique du COSTEA ; 

• La mise en place des groupes consultatifs qui permettent d’ouvrir les débats et de valoriser 

les connaissances produites par le COSTEA (cœur de la philosophie du COSTEA) ; 

• L’enjeu de visibilité du COSTEA maintenant que les chantiers de production de connaissance 

sont lancés, avec notamment à l’horizon : 

o Le Forum de l’ICID fin 2020 à Marrakech 

o Le Forum de Dakar en 2021 



  
 

Révision du cadre stratégique et opérationnel 

Suite à la demande faite lors du précédent comité de pilotage, le Secrétariat Technique Permanent 

du COSTEA (STP) présente les éléments du cadre logique du COSTEA constitué par 4 grands défis qui 

structurent les objectifs auxquels le COSTEA souhaite répondre. Ces 4 défis sont les suivants : 

• Contribuer au développement économique et social des territoires ; 

• Renforcer la durabilité environnementale des agricultures irriguées ; 

• Réduire les risques et augmenter la résilience de l’agriculture irriguée ; 

• Accompagner le changement par l’innovation technique et les réformes institutionnelles. 

Les objets d’analyse de chacun des défis sont rappelés ainsi que les 7 Actions Structurantes (AS) et les 

5 Actions Collaboratives (AC), qui sont les principaux instruments développés pour y répondre.    

Une synthèse du cadre de suivi et d’évaluation du COSTEA est également présentée. Ce cadre expose 

les 3 grands résultats recherchés du programme COSTEA et propose des indicateurs et des moyens 

de vérification. Ce cadre de suivi et d’évaluation prend tout son intérêt dans la perspective d’une 

évaluation du COSTEA 2 et ses suites éventuelles. 

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 

Pas de remarques particulières faites quant au cadre stratégique et au cadre logique présentés. 
Ces deux éléments sont donc validés. 
 

 

Mise en réseau au sein du COSTEA 

Au-delà des organes de gouvernance du COSTEA, dont les rôles sont définis dans le cadre stratégique, 

le STP présente l’organisation actuelle du COSTEA qui vise à mettre en réseau des acteurs pour 

« relever ensemble les défis de l’agriculture irriguée » (nouveau slogan du COSTEA). 

Les groupes formant la communauté COSTEA sont présentés, ainsi que la répartition géographique des 

membres actuels (325 membres). Cette analyse montre que les membres du COSTEA restent pour le 

moment fortement francophones et pour une bonne moitié d’entre eux français. 

 

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 

 
L’AFD apprécie le travail qui a été mené ces 2 dernières années sur le fonds pour permettre 
d’objectiver ce que fait le COSTEA. Il a permis de re-caractériser les instances du COSTEA (CST, COPIL, 
Groupes Consultatifs). Il est important que la composition du COPIL reflète la diversité géographique 
des partenaires et qu’y soient discutés leurs stratégies et problématiques.  
 
Dominique Rollin s’enquiert de l’influence de la crise COVID sur les actions du COSTEA ? Comment 
les activités ont-elles été affectées ?  
Globalement, les prestataires ont adapté leurs propositions d’interventions au contexte (limitation 
de déplacements, mise en place d’outils de travail à distance) et certains chantiers voient leur 
calendrier glisser, sans pour autant que les impacts ne soient pour le moment préoccupants. Les 
délais de préparation des propositions dans le cadre des passations de marché ont été étendus lors 



  
 

du confinement pour permettre aux candidats de s’adapter. Sur l’AS Zones Inondables, des travaux 
de terrain ont été reportés mais sans pour le moment compromettre les travaux de manière critique 
(en espérant que les travaux de terrain pourront se dérouler d’ici mars-avril 2021). 
 

 

Instances de suivi : Groupes consultatifs et suivi des AS / Groupes de Travail des 

AC / Comité de supervision des AS 

Le STP présente le rôle, la composition et les formes de mobilisation des Groupes Consultatifs (GC) de 

suivi des Actions Structurantes (AS). Les 4 groupes consultatifs déjà créés sont analysés en termes de 

répartition géographique de leurs membres. Le STP met l’accent sur l’enjeu d’y associer des institutions 

nationales peu présentes dans le COSTEA jusqu’à présent. Les Groupes de Travail (GT) constitués quant 

à eux pour faire vivre les Actions Collaboratives (AC) sont également expliqués et présentés (nombre 

de personnes, état de mobilisation du groupe selon l’AC). 

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 

Le souhait est exprimé pour les membre du COPIL de pouvoir être tenus informés des résultats des 
chantiers de manière à suivre plus facilement le pilotage du COSTEA (que le CoPil soit saisi des 
résultats avant même la conclusion des chantiers). 

→ Les membres du CoPil sont encouragés à rejoindre les Groupes Consultatifs dont le rôle est 
d’assurer un appui méthodologique et la valorisation des livrables. Les GC seront saisis à 
période régulière (2-3 fois par an) à la remise des principaux livrables des chantiers validés 
par le STP. 

→ Les Notes de cadrage et les Termes de Références des chantiers lancés sont accessibles sous 
l’espace de collaboration (http://costea-collaboration.net/wakka.php?wiki=PresEntation ), 
ce qui permet aux membres du CoPil de se tenir informés. 

→ Trouver un moyen de partager avec le CoPil. Mettre en ligne CR des GC sur plateforme 
COSTEA ? 

→ Il faudrait trouver un moyen pour communiquer de manière régulière avec le CoPil (au-delà 
des réunions annuelles) et évaluer si un outil / des messages complémentaires à l’Instant 
COSTEA sont nécessaires. 
 

Le représentant du ROPPA constate que le travail du COSTEA avance mais il ne voit pas/plus 
clairement le rôle du ROPPA au sein du COSTEA. Le ROPPA représente les producteurs et 
associations professionnelles en Afrique de l’Ouest. Il est important que soient reconnus la place et 
le rôle du ROPPA en tant qu’acteur dans les chantiers et en tant que structure dans le COSTEA. 

→ Pour cela il convient de travailler au rapprochement entre le réseau des SAGI et le ROPPA 
qui n’a pas bien marché jusqu’à présent. Pour rappel, le réseau des SAGI concerne les SAGI 
et leurs partenaires dont les principaux sont effectivement les producteurs. 

→ Il avait été évoqué le besoin d’accompagnement financier pour favoriser la mobilisation du 
ROPPA. 

 
Une option pour remédier au manque d’intégration du ROPPA serait de commencer par 
identifier/cartographier les membres du ROPPA dans chaque zone SAGI et les inviter à intégrer les 
groupes de travail sur les chantiers SAGI. Le STP fera une proposition d’actions à mener pour réaliser 
cette identification. 
 

 

http://costea-collaboration.net/wakka.php?wiki=PresEntation


  
 

Communication 

Le STP présente les outils de communication interne et externe du COSTEA. Les remarques faites sur 

ces outils lors des précédentes réunions sont rappelées ainsi que les modifications apportées : 

• L’Instant COSTEA a été repris depuis le dernier CoPil et il est présenté sous une nouvelle 

forme plus condensée ; 

• L’Espace de collaboration est présentée et sa fonction rappelée ; 

• Le format et le contenu des newsletters trimestrielles dont la première devrait être partagée 

en octobre-novembre sont présentés ; 

• La refonte du site internet du COSTEA est confirmée (prestataire contractualisé) et une 

présentation de la 1ère trame du site est faite. La mise en ligne du nouveau site est prévue en 

novembre 2020. Les membres du COPIL sont invités à se prononcer sur cette première 

trame rapidement, tant que des adaptations sont encore possibles ; 

• La question de la présence du COSTEA sur les réseaux sociaux est abordée ainsi que celle du 

support à privilégier.  

 

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 

Dans la perspective de l’intégration actuelle et future au sein de la communauté COSTEA d’un 
certain nombre d’anglophones (exemple des nouveaux participants du Cambodge), il est suggéré de 
traduire l’Instant COSTEA en anglais (voire même d’autres documents jugés importants) ; 
 
L’idée de traduire en langue locale certains documents de fonds est également émise (participants 
Cambodgiens) ; 
 
La présence sur les réseaux sociaux est débattue. Une discussion a lieu concernant le besoin de 
multiplier la présence sur les réseaux, et le besoin de prioriser en raison de la charge de travail que 
l’animation de ces réseaux représente. Pour certains, LinkedIn ne représente pas forcement le 
sérieux et le professionnalisme et le COSTEA aurait également sa place sur d’autres supports 
(Facebook / twitter). Une analyse sera menée et discutée au sein du STP et des propositions seront 
faites. 

 

 

Forum Mondial de l’Eau 

Le COSTEA proposera un stand commun SAED / ROA SAGI / COSTEA au FME et a déposé un dossier 

de labellisation pour le forum. 

Les principales thématiques que le COSTEA pourrait mettre en avant durant ce forum sont 

proposées. Il s’agit du ROA SAGI et de ses productions, de la gestion des eaux souterraines 

notamment.  

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 
L’AFD s’enquiert de l’état de la fiche-action déposée au sujet du soutien ROA-SAGI, ainsi que des 
liens avec le CILSS sur les actions concernant la gestion des eaux souterraines. La SAED confirme 
qu’une fiche action a bien été déposée sur l’axe 2D du Forum et qu’un protocole entre la SAED et le 
ROA SAGI sera signé prochainement. 



  
 

 
Seyni Ndao impliqué dans l’organisation du FME en tant que membre du Groupe Pilot dans la 
thématique "Eau et Développement Rural", confirme que le COSTA est bien identifié par les 
organisateurs. Par ailleurs il indique que le forum est maintenu pour le moment pour le mois de 
mars 2021.  
 
La question est posée de la présence des partenaires des autres zones géographiques (Cambodge, 
Maghreb). Ces partenaires seraient éventuellement intéressés pour participer mais n’ont pour 
l’heure pas beaucoup d’informations de leurs administrations. Dans cette perspective éventuelle, 
un point est soulevé sur l’intérêt par exemple en ce qui concerne la thématique de la gestion des 
grands périmètres irrigués, d’étudier l’opportunité pour le COSTEA de faire participer les membres 
d’Asie SE et du Maghreb pour constituer un réseau plus large des institutions gestionnaires de l’eau 
agricole au FME. Cette question est à instruire par le COSTEA pour dégager des pistes d’intérêt en 
commun. Il est rappelé que la conférence de Marrakech (ICID) devait être une occasion pour 
échanger entre SAGI et acteurs du Maghreb (Offices Marocains), mais la question sanitaire crée une 
certaine incertitude actuellement sur la planification de cette conférence. 

 

 

Allocation budgétaire – Etat d’avancement des AS 

En raison de l’heure avancée, une synthèse rapide est présentée sur l’allocation budgétaire et l’état 

d’avancement des contractualisations pour les Actions Structurantes. Le travail de valorisation final 

des livrables issus des AS et AC est également abordé, et un tableau synthétique sur quelques travaux 

de valorisation à envisager et présenté. Il est rappelé qu’une partie de ce travail de valorisation sera à 

la charge du STP, appuyé par les groupes Consultatifs. 

Compte rendu des échanges du COPIL : 
 
Des précisions sont demandées quant au besoin d’analyser les actions structurellement bloquées et 
d’envisager éventuellement un décalage ou reprogrammation. Le STP revient sur les difficultés 
rencontrées : 

→ Le chantier Foncier Afrique de l’Ouest a été abandonné car les conditions n’étaient pas 
réunies pour qu’il se déroule facilement (chantier SAGI Foncier déjà sur la table, présence 
du CTFD…) ; 

→ L’AS REUSE se présentait de manière complexe (6 pays, organisation originale) et 
l’aboutissement de la formulation de ses chantiers a mis beaucoup de temps, d’autant plus 
que la coordinatrice Méditerranée, qui était en lead sur cette formulation a quitté le COSTEA 
début 2020. Finalement, la formulation choisie correspond à une prestation plus courte que 
prévue, la compilation de retours d’expériences plutôt que production de connaissances. La 
procédure d’appel d’offres est en cours pour la prestation de coordination internationale. 

→ Pour les chantiers Foncier Irrigué au Maghreb et Bas-Fonds en Afrique de l’Ouest, il reste 
encore quelques points à clarifier pour déboucher sur des TdR finalisés. Notamment un 
échange avec le CILSS sur Bas-Fonds (choix des sites…) et le recrutement du coordinateur 
Méditerranée au sein du STP (poste vacant depuis la nomination d’Akiça au gouvernement 
de Tunisie) et qui faciliterait l’avancée de la mise en œuvre des chantiers en Méditerranée. 
Le recrutement d’un nouveau coordinateur devrait se conclure d’ici fin 2020 ; 

→ Le calendrier des chantiers Services aux Irrigants & Foncier en Asie SE risque de connaître 
un décalage de quelques mois en raison de la COVID, mais cela n’est pas bloquant car ils 
étaient prévus sur une durée courte et un report de quelques mois ne compromet pas le 
COSTEA ; 



  
 

→ Il est finalement retenu le besoin d’analyser les risques pour la suite du COSTEA et de les 
faire figurer en annexe au compte-rendu du CoPil ; 

→ Les enjeux de valorisation finale reposent notoirement sur le STP par la réalisation de notes 
de synthèse des chantiers (risque/charge à évaluer). Les membres du STP sont fortement 
mobilisés pour le suivi des chantiers et risquent de manquer de disponibilité. Il est suggéré 
d’anticiper les productions de livrables et l’organisation d’ateliers, tout en s’assurant de 
tenir compte des délais contractuels de retour aux prestataires sur les livrables.  

 

 

 

Analyse de risques : 

Le CoPil recommande au COSTEA de réaliser une analyse de risques, compte-tenu :  

- du calendrier et des actions encore non lancées ; 

- du risque COVID qui peut ralentir des activités sur le terrain ; 

- des risques de surcharge lorsque des paquets de livrables seront à analyser et valoriser 

concomitamment, et un grand nombre de réunions à organiser ; les possibilités de 

mutualisation de réunions devront être examinées.  

Le tableau suivant synthétise les risques potentiels auxquels le programme pourrait faire face et 

propose quelques points de vigilance : 

Identification des risques Recommandations proposées 

Risque Sanitaire (COVID) qui complique le travail 
de terrain, les missions des coordinateurs 
internationaux ou la mobilisation de réunions 
collectives dans les pays d’étude impliquant un 
ralentissement ou une suspension dans la mise 
en œuvre des activités. 

Maintenir un contact étroit avec les prestataires 
et veiller à ce qu’ils aient des options alternatives 
et à ce qu’ils puissent les mettre en œuvre en cas 
de difficultés de déplacement dues à la situation 
sanitaire (ateliers distanciels/mobilisation des 
acteurs nationaux). 

Faible mobilisation et implication des Experts 
Contributeurs SAGI (AS SAGI) résultant en une 
difficulté pour les prestataires à conduire leur 
mission et des livrables de qualité insuffisante 
ainsi qu’une plus faible appropriation du travail 
par les SAGI. 

Appuyer les prestataires via le réseau ROA et une 
plus grande implication de son animateur pour 
garantir une mobilisation des EC à la hauteur des 
attentes. Réajuster le tir avec les prestataires sur 
les contributions attendues des EC quand les 
problèmes nous sont signalés. Avertir les 
nouveaux prestataires  internationaux sur les 
difficultés déjà constatées sur certains chantiers 
(transfert aux irrigants), afin de prendre en 
compte ce risque dans la formulation de leur 
proposition.  

Volatilité du contexte sécuritaire dans les pays 
d’intervention : risque d’attaques armées ou de 
banditisme dans les zones des projets 
conduisant à une suspension ou une 
interruption des activités 

Echanges avec les prestataires et les partenaires 
dans les pays pour analyser la situation 
sécuritaire et se mettre en accord sur 
l’adaptation des interventions en cas de 
situation d’insécurité inacceptable ; mener une 
étude sur l’impact de la situation sécuritaire 
dans les activités de certaines SAGI. 

Risque d’ancrage institutionnel insuffisant des 
Actions Structurantes résultant en une faible 

Mise en place d’échanges réguliers avec les 
administrations nationales par les membres du 



  
 

appropriation des résultats par les maitrises 
d’ouvrages des pays partenaires  

STP (rôle important des coordinateurs  
géographiques). Implications des agences AFD 
locales. Sensibilisation des prestataires sur cet 
enjeu.  

Risque de dérapage des actions pas encore 
mises en œuvre (Chantier SAGI MO ; AS REUSE ; 
AS foncier Maghreb ; AS bas fond). 

Un effort particulier est prévu pour une forte 
mobilisation du STP d’ici décembre 2020 pour 
que toutes ces actions puissent être initiées 
rapidement (augmentation ponctuel des temps 
du chef de projet et des coordinateurs 
géographiques impliqués) et ainsi rentrer dans le 
cadre des délais du COSTEA 2. L’AMO du COSTEA 
est également vigilante pour le respect des 
échéances initialement programmées. 

Risque de dérapage dans la validation des 
livrables des prestataires. 

Les calendriers de livraison des rapports sont 
reprécisés au prestataire au démarrage de 
chaque mission. 
Un suivi-technique rapproché par l’AMO est 
effectué permettant de limiter les retards de 
livraison. 
Des pénalités de retard seront éventuellement 
intégrées aux contrats. 
Le travail doit être mieux bien réparti au sein du 
STP pour faire face aux pics de validation de 
livrables prévus à certaines périodes (cf. 
calendrier de mises en œuvre des actions). 
Les périodes de validation des livrables sont 
respectées afin de ne pas accumuler trop de 
retard. 
Le STP pour ce faire a signé un marché 
subséquent avec son AMO pour le suivi des 
livrables. En raison des montants dédiés pour 
l’AMO, ce marché initialement non 
dimensionné, n’est pour le moment instauré  
que jusqu’à la fin 2020. 

Risque de dérapage dans la valorisation des 
livrables des prestataires. 

Le COSTEA a une stratégie de valorisation des 
livrables bien définie, elle nécessite néanmoins 
d’anticiper les réflexions partagées entre STP, GC 
/ GT et prestataires sur les modes de valorisation 
(objet des GC) et de disposer du temps 
(disponibilité STP) et d’un appui suffisant des 
membres externes au STP pour produire ces 
supports de valorisation (recours possibles à des 
prestations ponctuelles d’appui).  

La qualité des livrables remis par les prestataires 
n’est pas satisfaisante.  

Un suivi-technique rapproché sera réalisé pour 
chaque prestation par le STP 
Les livrables sont relus par un binôme du STP 
avec livraison de 
questions/commentaires/suggestions et 
demande d’une 2ème itération de la part du 
prestataire. 



  
 

Le rappel des exigences du COSTEA (au 
lancement du projet et lors de points d’étape) 
permet de maintenir la « pression » sur les 
prestataires. 

Risque d’une faible implication des Groupes 
Consultatifs (GC) constitués sur la base du 
volontariat, qui résulterait en une faible 
valorisation des actions et un manque 
d’appropriation des résultats par la 
communauté COSTEA. 

Le STP en charge de la mobilisation de ces GC, 
espère arriver à mettre en place des réunions en 
distanciel et compte sur la bonne participation 
des volontaires. Les premiers retours 
d’expérience de cette démarche devraient avoir 
lieu au cours du mois de novembre 2020 suite 
aux premières réunions de mobilisation. Une 
réflexion sur les moyens d’entretenir et de 
maintenir la motivation des GC sera peut-être 
nécessaire en fonction des premiers constats. 

Risque de dérapage des Actions Collaboratives 
(AC) ou d’impossibilité de réaliser les séminaires 
prévus (lien avec le risque sanitaire) qui 
représentent parfois une part importante de 
l’AC. 

Les AC, une fois lancées, ont vocation à avancer 
de manière plus autonome à travers 
l’implication des Groupes de Travail (GT). 
L’engagement des membres du GT est donc 
primordial. Les difficultés à organiser les 
séminaires se font déjà ressentir dans certaines 
actions (AC analyse environnementale et 
changement climatique). 

Risque de disponibilité du STP, qui n’aurait 
matériellement pas le temps de gérer toutes les 
activités programmées. Au-delà du suivi des AS 
et des AC, l’animation des GC et des GT, la 
participation à la valorisation, le STP doit 
également gérer les aspects communication, 
gestion administrative, réseau, suivi évaluation, 
etc., alors qu’aucun membre du STP n’est à 
temps plein sur le COSTEA. 

Pour faire face à ce risque, le STP doit 
ponctuellement pouvoir dégager/réallouer des 
fonds au sein de son budget de manière à 
augmenter temporairement la mobilisation de 
certains membres et faire face aux besoins et 
aux pics de production et envisager la possibilité 
de contractualiser temporairement un membre 
de la communauté pour fournir un appui 
ponctuel. 

Délais ponctuels dans le règlement des factures 
aux partenaires/prestataires impliquant des 
difficultés de trésorerie. 

L’AMO assure le lien entre la validation des 
livrables et les ordres de paiement nécessaires et 
transmet un rapport trimestriel avec les 
paiements à prévoir. 
L’AFEID planifie la demande d’avance auprès de 
l’AFD pour pouvoir honorer les factures des 
prestataires. 

 

Calendrier – Divers 

Les échéances à court et moyens termes pour le COSTEA sont rappelées : 

- Mobilisation des Groupes Consultatifs : 

o GC Zones inondables : réunion fixée au 3 novembre 2020 

o GC SAGI : réunion à prévoir fin novembre début décembre (après sélection du 

prestataire SAGI MO) 

o GC agro eco : réunion à prévoir fin novembre 

o GC Service aux irrigants : réunion à prévoir suite à la remise du rapport de démarrage  

- Réalisation de séminaires dans le cadre des Groupes de Travail : 



  
 

o Séminaire évaluation environnementale et changement climatique (Avant fin 2020 ) 

o Séminaire gestion des eaux souterraines (fev 2021) 

- Mission de supervision du COSTEA par l’AFD (semaine du 30 novembre 2020) 

- Réunion du CST du COSTEA : Mi Janvier 2021  

 

 


